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 « La joie des vacances !» 
 
Partira ou partira pas, finalement, nous som-

mes nombreux à prendre le chemin des vacan-

ces. Nous sortons d´une longue période de 

confinement due à l’épidémie coronavirus. Mê-

me si tout est bizarre cette année, rien ne nous 

empêche de vivre un moment de joie et de pro-

fiter de nos vacances avec nos amis et parents. 

La joie des vacances ! Cette joie nous voulons la 

vivre et la partager autour de nous 

pendant ce temps d´été. 

Nous ne pouvons ignorer que Dieu 

ne part jamais en vacances et que sa 

joie est notre rempart, nous dit le 

psalmiste(18). Ce que nous avons 

vécu pendant le confinement com-

me expérience spirituelle d’une 

rencontre personnelle avec Lui, 

nous allons continuer à garder ce 

lien d’amitié au travers de la Parole 

de Dieu, de la prière personnelle et 

communautaire; c’est à dire de pro-

fiter des moments de célébration eucharisti-

que. Cela nous permet de concilier vacances et 

vie spirituelle.                                                                                                          

Le passage de l’Épître aux Philippiens nous dit : 

“ Soyez joyeux dans le Seigneur en tout temps; je 

le répète, soyez joyeux ! ” (Ph 4, 4). La principale 

caractéristique de la joie évangélique est la 

gratuité.  La joie naît au bout des efforts volon-

taristes et parfois douloureux du croyant et lui 

permet de trouver son être véritable. Elle est 

don gracieux de l’Esprit de Dieu (Ga 5, 22) qui 

se saisit de l’homme pour le libérer davantage 

et lui permettre de trouver son être vérita-

ble.   

 
Pensons par exemple à l’expérience des Apô-

tres le jour de la Pentecôte. De timorés qu’ils 

étaient, ils deviennent animés par une auda-

ce joyeuse qui leur permet d’annoncer avec 

assurance la Parole de Dieu, et même de 

“ subir des outrages pour le Nom de Jé-

sus ” (Ac 5, 41). Telle est notre situation ac-

tuelle au sortir de la longue épreuve de 

confinement. La joie procurée par l’Esprit 

pendant le confinement, loin de pousser à 

fuir l’ambiguïté du réel, conduit à l’assumer. 

Être joyeux, de la joie de l’Es-

prit, nous dit l’Évangile, c’est 

avancer vers un amour de soi 

et d’autrui, toujours plus jus-

te et plus lucide ! Le Christ en 

est la parfaite illustration. 
 
Ce qui fait que désormais 

plus rien n’est comme avant : 

la mort et le scandale du mal 

ne sont plus les derniers 

mots de nos existences. Il 

n’est donc pas illusoire d’es-

pérer. La joie du Ressuscité 

peut venir “ travailler ” nos 

vies, et il devient possible de lire chaque pe-

tite joie du quotidien comme une sorte d’an-

ticipation de la joie qui animera tous les 

saints dans le Royaume définitif du Christ. 
 
Pour que notre joie soit complète pendant 

cet été 2020, cultivons la modération dans 

notre agir et n’oublions pas les gestes barriè-

res qui nous protègent.  
 
À chacun et à chacune, heureuses vacan-

ces en prenant soin de nous ! 
 
                                                                                                                                  
.                Père Joachim GRENDOTI , cmf 

                                                                                                                     
 

Des permanences sont assurées au presbytère, 14 rue St Jacques à 31600 MURET 

 tous les jours de 10h à 12h sauf Dimanche et lundi  
Tél :  05 61 51 14 68 Fax 05 61 72 36 97 (e-mail paroisse.muret@wanadoo.fr) 

(e-mail du Lien : lelien.muret@orange.fr) 
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16 Juillet 1849-16 Juillet 2020 : 171 ans d’histoire 
 

Le 16 juillet prochain, en la fête de notre Dame du mont Carmel, les Fils du Cœur Immaculé de la Vierge 

Marie (Missionnaires Clarétains) célébreront le 171ème anniversaire de la fondation de leur Congréga-

tion. 171 ans de service missionnaire à la manière de leur fondateur saint Antoine Marie Claret.                                                   

Les Missionnaire Clarétains naissent comme serviteurs de la Parole, comme disciples des apôtres. Car c’est 

en voyant le grand manque de prédicateurs évangéliques et apostoliques sur le territoire espagnol et les 

grands désirs que ce même peuple avait d'entendre la parole divine que Claret fut déterminé à rassembler 

et former quelques compagnons, et à pouvoir faire avec les autres ce qu’il ne pouvait faire seul. La congré-

gation naît lorsque la vie religieuse est morte en Espagne, lorsque des milliers et des milliers de religieux 

ont été forcés de quitter leurs couvents. Le fait choquant est le suivant : sur les 52 000 religieux en Espagne 

au début du XVIIIe siècle, au moment de la fondation en 1849, il n'en restait que 750. L’ordre des Mission-

naires Clarétains naît donc pour que la flamme de la vie évangélique ne s'éteigne pas. Leur mission étant de 

distribuer le pain de la Parole à tant de gens qui en ont faim, de rechercher la Gloire de Dieu en toutes cho-

ses, la sanctification et le salut des âmes du monde. Leurs occupations principales sont : la prière mentale, 

vocale, la catéchisation, la prédication, l'audition des confessions, l’accompagnement, les conférences bibli-

ques, théologiques, morales, mystiques et ascétiques, etc.  

La Sainte Vierge Marie, habitée dans son intérieur par la Parole, est pour eux la portée de la révélation. Et la 

Parole qui l'habite est le feu, qu'elle juge et purifie : c'est le feu apocalyptique. 

La Communauté des Missionnaires Clarétains de notre ensemble paroissial nous invite à rendre grâce à 

Dieu avec elle et à lui demander de continuer à bénir leur service missionnaire et à ne cesser de leur don-

ner son esprit pour qu’elle continue à être témoin et messager de la joie de l'Évangile parmi les hommes et 

les femmes d'aujourd'hui. 

Mouvement des Laïcs Clarétains 

 

Le Mouvement des Laïcs Clarétains naît en 1983 à Villa de Leiva, en Colombie, à l’initiative des 

Missionnaires Fils du Cœur Immaculé de Marie (Clarétains) qui, au cours de leur XIXème Chapitre 

général, en 1979, décident d’aider les associations apostoliques de laïcs, jusqu’alors organisées 

comme leur propre œuvre, à s’organiser d’une manière autonome au sein de la Famille Clarétaine. 

Le 20 avril 1988, le Conseil Pontifical pour les Laïcs décrète la reconnaissance du Mouvement 

comme association internationale de fidèles de droit pontifical. 

Les membres du MLC se fixent pour objectifs de faire leur la mission de Jésus dans le monde ; de 

vivre les exigences du Royaume et de se mettre au service de l’Église pour l’évangélisation, selon 

le charisme et l’esprit de saint Antoine Marie Claret. Les membres du Mouvement accomplissent 

leur mission tant par l’animation chrétienne et une action visant à transformer les réalités tempo-

relles (famille, travail, arts, etc.), qu’en coopérant à l’édification de l’Église locale comme commu-

nauté de foi, d’espérance et de charité (missions, formation biblique et théologique, participation 

aux conseils pastoraux et paroissiaux). 

Le Mouvement des Laïcs Clarétains est organisé au niveau local, régional et international. L’incor-

poration dans le Mouvement passe par l’admission dans l’un de ses groupes locaux. En ce qui 

concerne le Mouvement dans notre ensemble paroissial, l’admission se fait juste par une inscrip-

tion auprès des prêtres en charge de notre paroisse.   

 
P. Romuald WAMBO, Cmf 
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16 Juillet : COMMEMORATION SOLENNEL-

LE DE NOTRE DAME DU MONT CARMEL 
 
Depuis leur origine, les frères Carmes se 

sont considérés comme voués à Marie, son 

culte et sa vénération. Serait-ce de par la 

proximité de Nazareth avec le lieu de leur 

naissance, ce joli vallon qui s'ouvre au pied 

de la chaine montagneuse du Carmel, en Pa-

lestine? Une chose est certaine: devant les 

difficiles débuts de leur croissance, cons-

cient que leur Ordre avait son existence à 

une protection spéciale et répétée de la Vier-

ge Marie, les Carmes voulurent célébrer très 

solennellement, une fois par an, celle dont 

ils recevaient tant de bienfaits et de grâces : 

leur Dame, Patronne et Souveraine. C'était 

donc leur fête patronale, fixée au 16 Juillet et 

répandue progressivement dans toutes les 

provinces de l'Ordre, elle fut officiellement 

reconnue comme telle par le vote unanime 

du Chapitre Général de 1609. 
 

Carmel de Muret  

Prière à Notre-Dame du Mont Carmel  

 

« Ô Notre-Dame du Mont Carmel, glorieuse Reine 

des Anges, Canal de la plus tendre Miséricorde de 

Dieu envers les hommes, Refuge et Avocate des pé-

cheurs, je me prosterne devant Vous avec confiance, 

Vous suppliant de m’obtenir… (formuler ici votre 

demande). En retour, je Vous promets solennelle-

ment d’avoir recours à Vous dans toutes mes épreu-

ves, mes souffrances, mes tentations, et je ferai tout 

en mon pouvoir pour engager les autres à Vous ai-

mer, à Vous vénérer, et à Vous invoquer dans tous 

leurs besoins. Je Vous remercie pour les Grâces 

sans nombre que j’ai reçues de Votre Miséricorde et 

de Votre puissante Intercession. Continuez d’être ma 

défense dans le danger, mon guide pendant la vie et 

ma consolation à l’heure de la mort. Amen !  
 
Je viens à Vous avec confiance, ô Notre-Dame du 

Mont Carmel ! Ainsi soit-il. »  

 

              http://site-catholique.fr/ Consulté le 22/06/2020 

      
 

 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                                                                                                                                                         

 
 

                                                                                             Maxette, en union avec la communauté  

 
Moi, paroissien ou paroissienne  : 
  
« J’ai une fille à marier, 
Un petit à catéchiser, 
Une belle- mère à enterrer, 
Mon dernier fils à baptiser, 
Je suis l’étranger du quartier, 
 J’ai bien du mal à m’intégrer, 
A la maison c’est compliqué, 
Mon couple est entrain de lâcher, 
L’actualité m’a secoué, 
Ma foi est entrain de céder, 
J’ai plein de rage accumulée, 
Tant de péchés à confesser, 
Des noces d’argent à fêter, 
Un ado qui veut s’engager, 
  
ET POUR TOUT ÇA, IL ME FAUT 

ALLER VOIR MON PÈRE » ! (bis) 

 
Mon Père : 

  
« Je suis à peine réveillé, 
Déjà en train de cogiter, 
Tout pressé d’aller retrouver, 
Les brebis que Dieu m’a confiées, 
J’ai mille choses à planifier, 
Et la Parole à proclamer, 
Surtout faut ne rien oublier, 
Sinon les cloches vont sonner, 
Je dois faire la barque avancer, 
Avec toutes les bonnes volontés, 
Confiant qu’elle ne va pas couler, 
Même s’il lui arrive de tanguer, 
La perfection n’est pas gagnée, 
Mais de tout cœur je veux donner, 
  
ET AVANT TOUT, JE CONFIE TOUT A 
NOTRE PÈRE » ! (bis) 
  

  

 
Nous, vos paroissiens : 

  
« Trouver la joie d’être écouté 
Et repartir le pied léger, 
Apprendre à aimer, à prier, 
A pardonner, à partager, 
La Parole nous est proclamée 
Et dans nos cœurs elle va germer, 
L’eucharistie est célébrée, 
Tant de services organisés, 
Par lui nos prières sont portées, 
Vers le Père qui l’a consacré, 
La paix en Christ nous est donnée, 
L’Esprit de feu est invoqué, 
Louange et gloire au Dieu d’Amour 
Qu’Il vous bénisse chaque jour, 
Pour tant d’amour donné… 
  
NOUS  VOUS  DISONS : MERCI MON 
PÈRE » ! 

  

http://site-catholique.fr/
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Saint Jean de la Croix – 11 – 

 

1569 Heureuse pauvreté et solitude de Duruelo : la 

petite communauté des premiers carmes contemplatifs  

s’adonne à la prière ; Jean est un bon guide pour la 

recherche de l’union à Dieu. Le père Antonio, très de-

mandé pour des prédications, s’absente souvent ; Jean, 

humble et discret vit pleinement ce précepte central de 

la Règle des premiers ermites : 

« Que chacun demeure seul dans sa cellule ou près 

d'elle, méditant jour et nuit la loi du Seigneur [voir Ps 

1, 2 ; Jos 1, 8] et veillant dans la prière [voir 1 P 4, 

7], à moins qu'il ne soit occupé en raison d'autres jus-

tes causes. »  
 

Portant déjà en lui tout le charisme du carmel réformé, 

il peut le communiquer. Les frères qui l’ont fréquenté 

témoigneront : il suffisait de le regarder pour com-

prendre où était le juste chemin ! Mais la maison est 

très petite, et il devient difficile de loger les jeunes qui 

se présentent. 
 
Un an ½ après la fondation le père Antonio se trouve  

à Mancera, petite ville, non loin de Duruelo, où il prê-

che le Carême. Le seigneur du lieu le loge dans son 

palais ; et voici que ce gentilhomme  lui offre une peti-

te église de son domaine: cette église, il l’avait fait 

construire pour abriter un magnifique retable de la 

Sainte Vierge provenant des Flandres, qui lui avait été 

offert. Ce noble bienfaiteur exprime avec insistance 

son désir, partagé par beaucoup, que le jeune couvent 

s’installe à proximité des lieux habités, plutôt que dans 

cette campagne perdue du petit « Bethléem » que per-

sonne ne connaît. 
 
Antonio est prieur, il accepte, on commence les tra-

vaux et après  six mois, le 11 Juin 1570 c’est le trans-

fert : Jean et ses novices se rendent donc à Mancera en 

procession, à pied : il y a une vingtaine de km à par-

courir. Ce transfert, organisé par Antonio, se fait avec 

une certaine solennité (contrairement à la fondation 

première !!!). Le provincial est présent ainsi que les 

prieurs des couvents proches, d’autres clercs, de no-

bles gentilshommes. Tous accompagnent les frères 

déchaux en une procession solennelle qui part de Du-

ruelo et parcourt lentement la longue lieue qui le sépa-

re de Mancera : les déchaussés – visages émaciés mais 

paisibles, habits grossiers et trop courts, pieds nus - 

doivent se détacher entre tous dans cette belle campa-

gne de Castille, resplendissante de lumière d’une jour-

née de printemps, aux horizons magnifiques où les 

champs ondulent d’épis déjà formés qui attendent la 

moisson.  

A Mancera une autre procession les attend : le curé et 

le peuple. Frappés à la vue de ce petit groupe à l’allure 

insolite, silencieux, recueillis, les gens s’approchent 

pour voir de plus près, d’autres les suivent, curieux de 

voir si ce calme étonnant va durer !…. 

 

 
Le couvent improvisé de Mancera n’est pas beaucoup 

plus confortable que Duruelo, mais a davantage d’es-

pace et heureusement car ils sont nombreux ceux qui 

viennent frapper à la porte ! 
 
Le 8 Octobre de cette même année, les deux premiers 

novices prononcent leurs vœux ; le prieur, Antonio 

étant absent, ils les prononcent entre les mains de 

Jean. Or, entre temps, Ste Thérèse avait fondé à Pas-

trana, sur les instances de la princesse d’Eboli qui lui 

offrait le domaine et le financement, un monastère de 

carmélites et un couvent de frères. Cette dernière fon-

dation (juin 1569) avait été réalisée avec deux ermites 

rencontrés par Thérèse, dont le mode de vie était pro-

che de celui qu’elle préconisait pour ses frères ; elle 

les avait facilement gagnés à son projet. Pastrana étant 

située proche de la florissante ville universitaire d’Al-

calà, de nombreux étudiants s’étaient sentis attirés par 

ce nouveau carmel. 
 
Ainsi, en cet automne 1570, le couvent de Pastrana 

comptait 14 frères dont 10 novices, mais sans  aucune 

formation et personne pour les former. Antonio  nom-

mé prieur par Thérèse ne 

pouvait y séjourner de façon 

suivie. Alors on appelle Jean. 

Il part, accompagné du frère 

Pedro de los Angeles, le pre-

mier de ses compagnons et 

tout nouveau profès. La dis-

tance  est très grande : Pas-

trana est à 50 km environ au-

delà de Madrid par rapport à 

Mancera, soit pour eux, une centaine de km à parcou-

rir. Ils vont à pied et déchaussés, sans provisions ; ils 

demandent l’aumône dans les villages où ils passent et 

partagent avec les pauvres  qu’ils rencontrent, ce 

qu’on leur donne.  Pour la nuit ils s’arrêtent dans le 

hameau le plus proche et gîtent dans des étables ou 

d’humbles maisonnettes. Routes accidentées, vallées 

étroites, sierras, terres de labour, chênaies….combien 

de jours ? Ils ne l’ont pas dit ; ce qu’on sait, témoigné 

par frère Pedro, c’est que les entretiens spirituels et les 

actes de vertu du père Jean ont rendu légères les in-

nombrables incommodités du chemin. Là, Jean va d’a-

bord apporter la « mesure » ! Car tout ce petit groupe 

est plein de ferveur et d’enthousiasme mais….les ex-

cès vont bon train ! Il leur montre le  vrai chemin de 

Dieu : celui de l’Amour simple et dépouillé.  Il organi-

se donc le noviciat à la manière de Duruelo et Mance-

ra ; forme plus particulièrement un des jeunes frères 

pour qu’il puisse exercer la charge de maître de novi-

ces en attendant une autre nomination. Mais surtout, 

surtout,  il leur offre ce qu’il porte en lui : cette joie 

spirituelle qui rayonne  la paix dont il est habité et  

transforme profondément le climat du couvent.  
   

                                                         (à suivre) 
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     SAINTE ANNE (1er Siècle av J.-C) 
Le 26 juillet 

 
Sainte Anne, Mère de Marie,                           

elle nous conduit vers le Cœur Sacré de Jésus  
 
Sainte Anne est l’épouse de Joachim. Juive, elle a vé-

cu à Séphoris près de Nazareth en Galilée puis à Jéru-

salem en Judée. Elle meurt alors que Jé-

sus est encore très jeune. 

C’est la mère de la Sainte Vierge Marie 

et la grand-mère du Christ. Malgré sa 

parenté directe, elle n’est aucunement 

citée dans aucun des évangiles. Elle n’est 

ni citée chez Saint Augustin ni Saint Jé-

rome. Mais sera vénérée depuis le VIème 

siècle à Byzance et une dévotion particu-

lière à Rome à partir du VIIIème siècle 

et se répand dans les Alpes. Elle aurait 

été ramenée de terre Sainte par les Croi-

sés.  

 

Le culte de Sainte Anne est connu à travers le monde 

entier. D’abord, il a commencé en Orient, dans le 

rayonnement de celui de la Vierge Marie, spéciale-

ment dans le mystère de sa Conception Immaculée, de 

sa Nativité et de sa présentation au Temple. A travers 

le monde entier, sainte Anne est vénérée et priée dans 

un nombre important de lieux de culte, basiliques, 

églises et chapelles : à Rome, dans l’église paroissiale 

Sainte-Anne du Vatican, mais aussi à Jérusalem, au 

Québec, au Congo, en Asie, en Birmanie et à Ceylan. 

En France, le premier sanctuaire dédié à sainte Anne 

fut l’ancienne cathédrale d’Apt en Vaucluse, au XIè-

me siècle. En Bretagne, Saint Anne est la Sainte pa-

tronne de toute la région.  
 
Sainte Anne est également la sainte patronne de Cas-

telbuono, petite ville sicilienne située dans la province 

de Palerme, où une relique, constituée par de nom-

breux fragments du crâne, est 

conservée dans la Chapelle Palati-

ne située dans le château des Ven-

timiglia.  
 
Sainte Anne est fréquemment re-

présentée enseignant la lecture à sa 

fille Marie avec un livre à la main, 

ouvert ou fermé, ou entrain de cou-

dre. On retrouvera une trinité, Jé-

sus, La Sainte Vierge et sa mère 

sur les fresques de Masaccio ou 

chez Léonard de Vinci au Louvre. 

 

 Elle est la protectrice des ébénistes et menuisiers, des 

mineurs et des palefreniers. Mais aussi elle est la pa-

tronne des fileuses, des couturières, des lingères, puis 

des dentellières et des gantières parce qu’elle aurait 

tricoté des gants. Elle est liée à la femme et à la famil-

le. Elle est aussi la patronne des mères de famille, 

mais aussi des veuves. Elle est invoquée pour avoir 

des enfants. 

                                                                      A.S. 
 

 

 QUE FÊTERONS-NOUS LE 15 AOÛT PROCHAIN ?  

Bien que le 15 Août soit considéré par les non catholiques comme un simple jour de repos, le 

calendrier place ce jour férié en fête chrétienne. Mais en réalité que fêtons-nous le 15 Août?    

Le 15 août, le calendrier liturgique annuel de l'Église catholique célèbre la solennité de l'Assomp-

tion de la Bienheureuse Vierge Marie. Ce dogme de l'Assomption, proclamé par le pape Pie XII le 

1er novembre 1950 fait référence au fait que la Vierge, après sa vie terrestre, a été élevée corps et 

âme au ciel.   
Le Dogme ne précise pas si la Vierge a traversé la mort mais que, quoi qu'il se soit passé, elle 
a été supposée élevée corps et âme à la gloire céleste où elle participe déjà à la gloire de la résur-
rection de son Fils, anticipant la résurrection de tous les membres de son corps. Il ne faut donc 
pas confondre l'Assomption de la Vierge avec l'Ascension du Christ. Marie est la Mère de 
Dieu, mais  elle n'a pas le pouvoir de monter. C'est le Fils, par sa puissance divine, qui fait mon-
ter sa Mère au ciel.  

 
Pèlerinage de l'Assomption  

À 

  Notre Dame de l'Aouach 

Samedi 15 Août 2020 : 16h00   

Messes de l'Assomption  
 

  Vendredi 14 Août : 18h30   

Saint Jean 

Samedi 15 Août : 11h00   

Saint Jacques et Eaunes 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Castelbuono
https://fr.wikipedia.org/wiki/Castelbuono
https://fr.wikipedia.org/wiki/Palerme
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*Le  Rosaire  en  Equipe* 

Thème : "Fais briller sur nous ton visage!" 

Appels des mois de l’ÉTÉ 2020 ; www.acatfrance.fr 
 

La crise sanitaire a beaucoup impacté les services de l’ACAT. Elle semble prendre fin. 

Mais pour éviter les manipulations de documents papier, et limiter les risques d’éventuel-

le transmission du virus, les appels des mois de juillet, août et septembre ne seront pas 

distribués dans vos lieux de culte. Ils seront diffusés sur le site internet de l’ACAT-

France ; vous pouvez aussi les recevoir par voie électronique. acat@acatfrance.fr   

0140404243 
 
 La pandémie n’a pas supprimé la torture ; ne cessons pas notre lutte !  

 
 

                                                       Actualités      

 

Agir pour le bien vivre   
 

De son expérience et de celle de ses partenaires le CCFD-Terre Solidaire a tiré des 
principes essentiels pour réponde à la crise actuelle et fonder le monde de demain. 
Il est urgent que citoyens et états se fédèrent autour de valeurs communes. En voici 
quelques- unes qui semblent incontournables : 
 
1. Travailler pour la justice au nom de la dignité de tout être humain 
2. Retrouver l’harmonie entre la nature et l’humain 
3. Donner la priorité aux plus pauvres, les accompagner pour leur permettre de de-
venir acteur dans leur société 
4. Reconnaître la destination universelle des biens pour œuvrer au bien commun 
5. Défendre le respect des droits humains  
6. Favoriser la participation, l’engagement et l’organisation des citoyens 
7. Développer les capacités créatrices et contribuer ainsi au bien commun.  

Juillet/Août : Mt 17,1-9. A travers tous ces textes, et après avoir longuement 
contemplé le transfiguré dont le « visage devint brillant comme le soleil », notre 
visage sera-t-il devenu plus rayonnant ? 

mailto:%20acat@acatfrance.fr
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L'ÉQUIPE DU JOURNAL "LE LIEN" PLEURE L'UN DE SES MEMBRES 

Bien que nous sachions que, tout au long de notre vie, nous devrons voir partir des personnes qui nous sont 

chères. Quand cela arrive, ce n'est pas quelque chose de facile à supporter. Mais, partant du fait que, la 

douleur du deuil qui ne disparaît pas en larmes, disparaît par l’espérance, aujourd'hui, nous ne voulons pas 

pleurer votre départ. Aujourd'hui, nous voulons honorer votre vie.  

Cher Robert, votre vie a été pleine de joies, de sourires, d’humour de partage et d'émotions. Et avec cet es-

prit, vous avez rempli nos vies.  

Merci pour votre amitié, pour votre compagnie aimante, pour votre foi, votre voix angélique qui durant des 

années nous a fait lever nos prières vers le Seigneur. Merci pour nous avoir laissé un souvenir aussi propre, 

pour votre sourire large et transparent, pour votre rire facile et intelligent, pour vos œuvres d’art, pour vo-

tre temps et votre énergie pour le groupe du Lien. La Vierge Marie notre Mère vous accompagne. 

 

                                                                                                                     L'équipe du journal le Lien 

 

À Dieu à Robert Brinks ... 
 

«  Il est une montagne unique. Nous la gravissons les uns les autres par des sentiers différents 
avec l’espoir de nous retrouver un jour au sommet, dans sa Lumière et au dessus des nuages. » 

 
Nous remercions nos prêtres et toute la communauté qui nous ont entouré lors de la célébration et 
nous soutiennent de leur présence et leurs prières. 
 

 
                                                                                       Marie Alice, Isabelle, Daniel et ses petits enfants 
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1er et 3ème dimanches du mois : 9h30 : Ox 

2ème et 4ème dimanches du mois : 9h30 : Le Fauga 

2ème dimanche du mois  : 9h30 : St Hilaire 
============ 

Tous les mardis et jeudis à 9h : messe à St Jean  

Tous les mercredis et vendredis à 9h : messe à st Jacques, 

Tous les mardis à 15h : prière du rosaire à la chapelle du rosaire 

Tous les samedis à 10h : Adoration en la chapelle du rosaire 
 

============== 
 

Samedi 04/07  18h30 : St Jean : messe anticipée  
    messe pour les défunts de juin 
 
Dimanche 05/07:            09h30 :  Ox     
             11h00 : St Jacques, Eaunes 
 

Samedi 11/07 :                18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 12/07              09h30 : St Hilaire, Le Fauga 
             11h00 : St Jacques, Eaunes 
        

Samedi 18/07:           18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 19/07:  09h30 : Ox  
    11h00 : St Jacques, Eaunes 
 

Samedi 25/07:                 18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 26/07     09h30 : Le Fauga 
    11h00 : St Jacques, Eaunes 

Jeudi 30/07                      18h30 : St Jean: Adoration animée  
 

Août 
 

Samedi 01/08  18h30 : St Jean : messe anticipée  
    messe pour les défunts de juillet 
 
Dimanche 02/08:     09h30 : Ox     
    11h00 : St Jacques, Eaunes 
 
Samedi 08/08   18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 09/08  09h30 : St Hilaire, Le Fauga 
    11h00 : St Jacques, Eaunes 
 

Assomption 
 

Vendredi 14/08  18h30 : St Jean : messe anticipée 
Samedi 15/08  11h00 : St Jacques, Eaunes 
    16h00 : Notre Dame de l'Aouach 
 
Samedi 15/08  Pas de messe anticipée à St Jean  
Dimanche 16/08   09h30 : Ox 
    11h00 : St Jacques, Eaunes 
                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                
Samedi 22/08  18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 23/08  09h30 : Le Fauga  
    11h00 : St Jacques, Eaunes 

Jeudi 27/08                      18h30 : St Jean: Adoration animée  
 
Samedi 29/08  18h30 : St Jean : messe anticipée 
Dimanche 30/08  11h 00 : St Jacques, Eaunes 

Juillet-Août 2020 

 Horaires des messes et offices 

 
HORAIRES DE L' ETE 

pour les célébrations particulières au Carmel 
~~~~~ 

Samedi 11 juillet 

Eucharistie à 10h00 
 

Jeudi 16 Juillet 

Solennité de Notre-Dame du Mont-Carmel 

Eucharistie à 9h30, 

suivie de l' Exposition du Saint-Sacrement, 

jusqu'à la fin des Vêpres de 17h25 
--------- 

Samedi 15 Août 

Solennité de l'Assomption de la Vierge Marie 

Eucharistie à 9h30, 

suivie de l' Exposition du Saint-Sacrement, 

jusqu'à la fin des Vêpres de 17h25 
------ 

Les dimanches : Eucharistie à 9h30 

Dimanche 19 et 26 juillet :  

Eucharistie prévue à 11h00 (à confirmer) 

En semaine de manière habituelle : lundi et 

samedi Eucharistie à 11h00 

du mardi au vendredi à 8h15 

Du 6 au 27 juillet, hormis le 11 et le 16 juillet 

(voir ci-dessus) Eucharistie prévue à 11h00 
(à confirmer) 

 
(Vous pouvez vous assurer de l'horaire en téléphonant 

au 05 61 51 03 67 
ou en consultant notre site : 

https://carmeldemuret.fr/informations-pratiques/horaires/) 

 
Vous pouvez trouver ce journal ainsi que les horaires et autres documents 

 parus dans le journal, ainsi que des renseignements sur les services paroissiaux.. 
Sur le site internet du Diocèse de Toulouse; 

http://toulouse.catholique.fr/ensemble-paroissial-de-muret 

Offices au Carmel 

 

 

 

Événements à venir  
 

Inscriptions Caté-Aumônerie : Septembre 

Reprise Chorale paroissiale : Septembre 

Ouverture église d'Enstantens : 4 Oct : 10h00 

Rentrée Pastorale : 11 Octobre 

Réunion du lien : Les Mardis 18 et 25/08 : 17h 

 (n'hésitez pas à nous faire part de vos suggestions) 

http://toulouse.catholique.fr/Ensemble-paroissial-de-Muret

